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Dieu aydant, par extraits que j'en feray. Cependant j'ay remar-
quay qu'il n'y est fait mention que d'une directe depuis Claude 
Fyot jusqu'à François et Marguerite Fyot, sans qu'il y soit fait men­
tion d'aucuns collatéraux, fils et filles, nés de leurs alliances. J'ay 
apris qu'il y a des Fyots en Charrolois. Vous aurez à la huitaine une 
plus ample response, et aussi M. de la Barmondière, à qui je suis 
comme à vous, Monsieur, vostre très humble et très obéissant ser­
viteur. 

PALLIOT. 

Monsieur Fyot, devant les Pères de la Trinité, à Lyon. 

III. 

A Dijon, ce 15 novembre 91. 

Je vous ay beaucoup d'obligation, Monsieur, de vostre souvenir 
me faisant part de vostre curieux traité de serenis, duquel depuis sa 
réception je n'en ay pas esté possesseur par le prest que j'en ay fait; 
ayant passé en plusieurs mains, il me vient d'estre restitué par un 
très habile homme languedocien, qui m'a marqué l'avoir leu avec 
beaucoup de plaisir et fait éloge de vostre mérite, et m'a demandé 
à voir l'explication du tombeau d'Hédunia que l'on luy a dit que 
vous aviez fait. Je luy ay remis pour satisfaire à sa curiosité. Je 
voudrais bien pouvoir satisfaire à la mienne par mes recherches 
généalogiques et avoir quelques mémoires de vostre famille pour 
avoir occasion d'y insérer un catalogue de vos ouvrages en parlant 
de feu monsieur vostre frère dans les officiers de la Chambre des 
comptes où il a tenu un mémorable rang. (1) Je me promets de 

(1) Palliot veut, sans doute, parler de Simon Nicaise, procureur général à la 
Chambre des comptes de Bourgogne, reçu en cette qualité le 28 mars 1656, 
mort en 1675. 


